
LA SEMAINE RELIGIEUSE

juin de cette année, par des fêtPs solennelles, à l'occasion du
troisième centenaire de sa sainte mort. Nous avons appris que
cet événement, dont ou ne' saurait trop se réjouir, a enflanimé
d'un admirab!e amour de la religion et d'un zèle ardent les â,nes
des jeunes gens chrétiens, qui y trouvent l'occasion la plus favo-
rab:e pour témoigner de mille façons leur dévotion et leur véné-
ration au patron céleste de la jeunesse. Et cela, on le voit se
produire non seulement dans le puys où saitit Lonis de Gonza-
gue naquit pour la terre et pour le ciel, mais partoul où son nom
et la renommée de sa sainteté se sont répandus. Nous, habitué
dès notre tendre jeunesse à vénérer avec un zèle tout particulier
'angélique jeune homme, Nous -avons ressenti une joie très

douce 3fn apprenant ces f its. Nous espérons donc et Nous avons
confiance qu'avec l'aide de Dieu ces fêtes ne resteront pas sans
fruits pour les chrétiens et surtout pour les jeunes gens. C-s der-
niers, en eff d, reniant des honneurs à leur patron céleste, ne
pourront pas maniuer de songer aux grandes vertus dont il a
donné aux autres, durant sa vie, un si haut exemple. Et il est à
espérer que, lorsqu'il méditeront et admireront ces vertus, ils
auront, Dien aidînt, le désir de former leur esprit et leur coeur
à cet exemple et de devenir meilleurs en l'imitant.

Il serait certainement impossible de proposer à l'imitation de
la jeunesse chrétienne un ni lèle plus parf.tit, possédant à un
plus haut degré les vertus qui constituent l'ornement que l'on
souhaite le plus de trouver dans les jeunes gens. [.a vie et les
moeurs de saint Louis de G mnzague peuvent, en effet, fournir
aux jeunes gens de nombreux enseignements, leur apprenant
avec quelle sollicitude ils devront veiller à conserver% l'innocence
et l'intégrité de leur vie, avec quelle persévérancé ils devront
châtier leur corps pour apaiser i'ardeur des passions, combien ils
devront dédaigner les richeswsa et les honneurs, dans quel esprit
et avec quelle énergie ils devront se livrer aux études et à l'ac-
complissement de tous l-s autres devoirs et obligations de leur
âge, enfin, ce qui est de nos jours surtout de la plus haute impor-
ta-ice, avec quelle affsction filiale ils devront rester attachés à
l'Eglise et au Siège Apostolique.

L'angéliqe jeune homme, en effet, aussi bien quand il habi-
tait encore'là mîison paternelle que quand il se trouvait comme
page à la cour royale de M.vdrid, ou quand il se consacrait aux
études et aux exercices de piété, alors que, après avoir renoncé
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